
Technical and Bibliographic Notes / Notes techniques et bibliographiques

The Institute has attempted to obtain the best original copy
available for scanning. Features of this copy which may be
bibliographically unique, which may alter any of the images
in the reproduction, or which may significantly change the
usual method of scanning are checked below.

D Coloured covers /
Couverture de couleur

D Covers damaged /
Couverture endommagée

D Covers restored and/or laminated /
Couverture restaurée et/ou pelliculée

D Cover title missing /
Le titre de couverture manque

D Coloured maps /
Cartes géographiques en couleur

D Coloured ink (i.e. other than blue or black) I
Encre de couleur (i.e. autre que bleue ou noire)

D Coloured plates and/or illustrations /
Planches et/ou illustrations en couleur

D Bound with other material /
Relié avec d'autres documents

Only edition available /
Seule édition disponible

Tight binding may cause shadows or distortion
along interior margin / La reliure serrée peut
causer de l'ombre ou de la distorsion le long de la
marge intérieure.

L'Institut a numérisé le meilleur exemplaire qu'il lui a été
possible de se procurer. Les détails de cet exemplaire qui
sont peut-être uniques du point de vue bibliographique, qui
peuvent modifier une image reproduite, ou qui peuvent
exiger une modification dans la méthode normale de
numérisation sont indiqués ci-dessous.

w
LII

Coloured pages I Pages de couleur

Pages damaged I Pages endommagées

D Pages restored andlor laminated I
Pages restaurées et/ou pelliculées

E'

E

Pages discoloured, stained or foxed/
Pages décolorées, tachetées ou piquées

Pages detached / Pages détachées

Showthrough / Transparence

Quality of print varies /
Qualité inégale de l'impression

D Includes supplementary materials /
Comprend du matériel supplémentaire

D Blank leaves added during restorations may
appear within the text. Whenever possible, these
have been omitted from scanning / Il se peut que
certaines pages blanches ajoutées lors d'une
restauration apparaissent dans le texte, mais,
lorsque cela était possible, ces pages n'ont pas
été numérisées.

D Additional comments /
Commentaires supplémentaires:



prit :-Quatre Sous.
in

5 ~ ~
il.eo~~JseU. 1842. -

C.OUURGE clyL. -ONNEUR; - PATRIE. -. LBERITB. - PROGRt8. S --
GAIT12 SAX.'T2. - BlENaETRE: . SAolR.

JOURNAL 1CRITIQ U, JWPUSTRIEL, LITTCRAJllE ET XJTJO 4, DES DEVOIRS, DES DROITS
ET DES INTceRtrTS C.adDfNS.

Je n'ebius ei omniaetsul i àpmsoeame yc úa oije viux, je fuu ce qu me p!«ole,je vie commue je peux et je maeur.r quand il le faut.

loimnin et putais P.O E. R .u.W. Il. ROVEN, fÏna,éiusNe 2 o a e;Usefl

Cerjuomal puaitde fois pasemainele .U.ID et to JEUDI. utnte nu , r i us A'vso. Pemireimertiu, G. e.ee eudn, ue emie ss.-
cetttne s comsss de 96 înt.umos se dircse en trmstsres de 2t, sans perte pour Z tre. _Au denne do G lignet. é sous la hsgoe. aue ftserltioniulnte se fatt an
l'alnot.-le Ire \ bnemoenl esieupateo paranné.pyahletitnestrielleooent.- qusetdsi prix ce tcosen-Les atnnonces neonaccompagnéesd'ordes oe notiene,

dl'saner.--Oo ne r. çtit pan te satusen ont 1u5r ttuoins de ma tmis-Lo peie de liart Jau' att ctientar.
parla postneai setiastre poartutea prointe. Touteenco intctions detman. RIMEtS. odeonloeiurnstroliatoperaonnesquifaurnisent demannonnres

.drnt etitamation.stlrntit hi agtanhies.-On merse gratunittement touttet. ,r · · it snntantt de quOtre piaastres. Oclia qttten eeent pourdtdi'ares ontdrtit on¯
sei'atilit.4 et dit. f Ut jsubtea; ce te naiueqpotmnt prasnnetlo n pérée ne ointe à des ntourasiPimprreolast lour, la aerde 1! tseier- t dédsuit oitténunsaersadmnisqus nwyeninantreniitndeasion de 2 oeu prratno. -hi enotanteusng.teetsetnerage. Lesaegeutsreçoirentt laeutilltegraOs.

Muelngen YIitteraires.

t, snuns natAntrt . -

Suile el fin.
La, ,eille du jour tout stoltnité par sux, François

et Jttntie,en sve de cette libellé iuttepen que
l'uoge acéorde dans les campagnes .. y jnet.

ianeb.2té ient oetis ettsble vert le .utr. Ils
sttchlte usse languetrmp en silence et armu ntî

aiais, par un sentier étroit. j squaux derniètes
assises des roches cerayense i dottent le village.
Le rleil eait de s ocher. Le veut houlde et

fruid commeenait 1 uluse, lts brunilluids Sur la

ilaine taedis qu'a sonnmet.de lu montane de grs
illge. colmtés des dernmeres teintes du jr-s see
trainnien =samment en yureyant lng le le

p-.t nts des ehers qui fe irment lu ralle
eonme ou vse bunssi. Ou aurait dit d'énusste
ilccons n'écami t lu surfaee dun golre atne fond.
Une trisesse protlode uvait muccédé Peu ti peu disn
Pl'Ae de Frtntit muetiment a bonheur qui
l'urit retlie nqsqueo. Une sote d'abatte-
aient ne lisnit dons toute ra persnen. tndis
qu'une ague inatttude se tralitesit dan les ton.
vele et sue la figure île nu Cmspagne. ls étaient
uneiét n c ees punt stques s e une dans
les s de montgnes. et conistan os un attre

ml qarri jeté eurt un abîme, d'une pointe de
ucober sor ne outre. 1 Il n'y a sien de plus rfmry-
nul au premsies asptet et riou uvet quoi l'lommes ne

familiaeise plus .aic tni ecces' s. urtes dedaur-
Zte. Les deu. osins réunir ainsi par le troue

d'u chène te p a enntent pas un écarttsem t de
plus de quiîtze pied. ; mais imediateoient us.
des-n,' r'aertue allait 'é[azissat nsidé-

*lei. ' D s1 arbsles pe'ssét nur le parni
iterieue sn gnnirt des unces entrelae p. -

chaient de léonent le Ina. Il ny evail dI idae
eue Pa'truit latsatceteO putr un socle peennen.

Frnçois et Just t p ...ére.t unuu itétir. Après
avoir marché quelque temps ils s'ussient Ir ns
frgtet do piee. Jamais eux fiancés Uaioieni
ét ni ites.

Quas-tu? dit François.
JPai peunr.

Qeie foalie t
Potrquei n ti ri enus ni oin

-- Pu e snele enmle, Justine.
Dem la, e sertn-anîs pus libres et lieu-

Ce.x ?
- Oui. mais demaiet endraee éloigné.¯ E

t stcmetts n dit, le lendemain esàt Dieu e.l..
'lmratiset-tu Y

'La jeune fille allnit répundIre lorsqnun bruit de
ls eet'ntit A quelqtts dinte.. -
- Onu ta.eltê lès d'ici, dit auatino effr.yée.

iFrançis seguda auttt de lui et éeuta. ae

- Ce n'est rien, ditiil ; c'est quelque Chimis
> ue orutrn cfray. It un deenier blocde

neige détachté simet do n'omrgn e.
En ce tosent, pltsirs;. opnoued te irent

'etendre 'du caîé doreuins semblables os reten.issemsnet de I. halce du bécheru.doAans la fors.
Tout-&.cop le bruit cnsa. , - - . -

- Allnusen, dit Jstine, nous ne omms est preéveue d'ndultère t elle n ou oisi cinquante
t' o nno, - i le jeune homue, ton cso plice s jien assitTroublé lei-méie, ronnis ne levU-ermahael pas Ins do vtng,

der.n elle po l'eeourüge. Arrisés e nt du . Le sieur Latelle. époux nitras; se prtoestrUis, i 'avan9p eneuhorenot Justie le soirre. pour développess plimte, Il tieé de sa poche uneAu moment où il touchit , l'à u ted ité il grande Feuille de paltier qu'il déplie en soupirant et
poussa un cri effroyable.... La pontrotné. tout dont il s dis à Asennner leioure ns tribunal.
prd du bord venni de céder ons le ptlo de non - M. le prû esai-Quel es.es papier ?

'i'rs. Le bout opposé, Cnfent. assez aant donsr Le ignant.-C'est la liste des abominationsle nol -fit entendre un eraquemttent thorrible. do m e.... Jrai. e s laiel eplisirdevouèslet
Feunçs, suspendu stîr Pabiue silunça, par on récise.,

efert détesprté, sers l toerre, .t p-reiet e rssi fl 1. le psodent.-Vous ste devez pas lire il fautune foste btranche d'une des s aente qui r .intt que vote délpsition sait toute veile.dans les feutes du eocher. Jnndo, urrtée par le Le aigrnam.-Comment volez-vous que ja meterreue sur le bord oppoae, nonroit qa e u n - rappele de sut qui.... Y rap on o.
pelant du seCoura d'une rssoétooféë. Ilieot, e M. Landelle expose su 1it , ous les eàrd-, eneffit, un homue pnut de 'luenre cAé. s'ternui : Vtogt-teoit uttinle. voyezu Itît.

- Jet. véenia Justie5 en t nt A genoux. 'ingt-rois articles... et ça depuis quatorzocnt quePu pitié - un sot mes umi cnulemen-
J.9, eas répandre, te sa tue l'abime, et M. 1, prétidet -Le tributsal sna pas a s'nccu-e relera à rean u pqus pieds au.deoes per des laits ieurs ; il à eamner quedle tui la figu deso ea . - ui oui.a doniné lie. à vellej ainte.

Jeni._ muuotomi. Ivsia la voix supplinnîe de Le platgnant, remelnnt a Ifio uasn îsa t.-
François. Atlunt, ce snra dun pour une autre foi.... Alais
Jean se rapprocha. Un sesire fero éclairait cest qu'y en o... y eont.. des tmilitaires, de. les-

sU physionsme suage. _ M portait une bucle sur gots, des poîleurs d'eau. des resurateurs, tes
st tn pue-. t CUmmisetonrc.....

- Qo~me .eux-tu; fèrel eépnuditil avec NI. le peéident-Encore uiefoie e.st élran.-
nettnqutl ironique. ger u pso s i e liqu Nion, sur le faitnemtel.

- Au notes de Iieu, reprit Françoi. saute-oi, Le vlasgtant-- fa-t d'absd qtue je nusu dite
Jean t s-cmment tI 'e flil que J'ai épousté m éeose.....

Pourquoi te sveînis-jul M. le prstte..- lous p'alez beaucoup trop
- Jianerei lu rèe. lsongttens Voyans, voS avez suerpris otre

- Mî,oei, c'est ples t.r ie se laitse6r mourir femme sn fhgrent délte uoee Gtia 1
- Samstnîs ds ta ère., Le plaignt.- Je crois bien !.... Ce qu'il y a de

- ourenos-ui do Jostme, pire, c'st que e'est ton 4gaçoo, tao pretier
- Elle to benir.... gçon... je n'ai que celui . eplos qelque

Aieä ot. Jean-se sit A onir sr lei.rd du temit touttSieur sue destuadt à sortir, deux où
prentee cotme tIno hése fauve, AI ot long circuit. iroin foit par emaus, et je tequnis que Claqueet lsaeit aupres di Justine qutl eutraitta sur ses fuitmou épouse troit buesom d'ler Cetcher que-
pas. que ellnse. UJo r j la suivis, os je la . reiserr

.--. Veutt rinnar A elle 7 dit Jen tnreau ou anss ueo allée ; je sontai atpès elle, et je la'ris
mete pont frappes la porto et entree. Je se mtis tn rni.
- Pittié eia Français dee rois eteinte. bescadequlque lrss, pot tsdéete rit d'appeler

Jean sép6tn saqustttn. des tént.... Je tapit A la ette en dianst
-Je jue d'tre rue. dit Justine, main sauvez "ouvrez, nu ntm du roi !'" C'éînit ue malire.le .l .' - Aussitét on ouvsrt, et jo treouvi mes deux in.

-C'es bie,.murmura eane sepentchn tvers divids---- lien! quelle herreur! voilà lonu
non fééee. A seent, mes! l'istoiie de celle-ci ismais si ous aier voult

La hache brilla dants Flsir ;stn cri peint uini entendre les autCe, e st bie pire.
dnut irait .erd retentit tdt fend de P'uiste Trois témoins Confirment ce que Vient de dire M.
- A .tosu., ostvre . ecrt Jstie. Laulele. Aletsi s Ies et peut pas nier -Et louolî.seçut oeendes ici me main el seJeue dant dos re.rimittos que rien
Le ss;dea. ontru. a Ju-sim .ændutsanse ne justiie e osu milieu dCsqull!ea le tritunal Pin-onttnissteuu lstor du rtin. Ou lu nappela a terromplî. rétin DUnti st de saut. ,

lua simis ce ltt A peine si l'un pit parvenir, Le tribunal .. ndase la emel Ltndle à -ix
dons a dleorde dae, idées, A reetillir de et. moise de pruson, et Guéris à trais auis de]% me-mnbouche les dernters détails de cete triste lstlire. les,

osnnatisouées 'tiles.
Chroiniquç det Tripunaux. . 2me Ir lu pee appresnn n ar rt¯r daonr.

Une femsme dont le noe rlevé et barbouillée .ECQl4MlE IN lîJhL
taliemeuno lae ieI, et dentlu bouche raile tour

de laéti ni les deux orelles n'étainto pusé lour -Des Bollèns el ea .egatiot n.doriee,
l'o enitiede est assise sur le bun. des préeenusn. . .suite.

A Coté d'en jeune . hmme ui n'o eten de trticulier Cepemb 1 e interaîesseeur.innns di Moritqu'une figie d'une. iaLeise adorable, u fcmine golfero n s a mingnut slu eEpEu
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Sai. e ni. de fiteu paei es stiin ,rmblic i
taut .ailer ceae dla Lyn,, ca Joseph Molaintgo'r tit

acmpancAWde ane. niaateurs: etdea Milan,
de ilîn; te nae d'Acleterr tnFraenc ,s arae-

ni.a Por.ra Pîahe de 11aier e: Ronain, qui, ne
confiinslaunnairm imprente. tacera prednEsa
ilninenc ; r id rente Znhia-cary, quianml dans la

mnet Adriat'qure nfi, relit le 111). llio e alnLtc.'teatapîsa~~~~ ~~~, l O nncîn naa lalatn lI.1.lnr
t île lra'r m a .nt d, ip ade

iniurer le moyen de se îlîîgec horizoaialemernt. Parn
les îeniiivesmn prji t ila prnauarelt ene demrar

patiesdup . ders-clement, nuira cînainane,
-t.nàt d' e ine t lés5n . ai! torén. latre de

M, nir, mt e ePAadé nie dT Scieneer. Le pie.
onier lne 'li Irmplde grnde ai' forner r:
les capaité remip'ies . en î hydreg rne dei cîum

'uam, plruTîe la ntas i d alI<lelnmmeet dleaal.e anl -i''îrl lunîa lii lsp Phl'nt. tet l.t?«soirenrid•eent dérs i u agd'u.nnVrseit
dle enzre ne,-mble Jaing praRiI!le, plrce iu Pon ne

altirc<l Il n'ralq'n hsînn,in nlan P.. iacainurr - 1mpnm+r u rs - 'ne ile necsr T». e e
len<lrare n anesn <aeam,înl'ar <lue tnanlnens

rlo d- t ." i Fi nid raîiipp'uearantagruern rsioan tre rnl.emnent des,
il' Ce ' enre le aintrue ad4p.i par Menîer, qui
'l'îiner' relavaiî ntîasa. quernre e p-rer .1ka de

rnehaildl'<inasrdrle na ls reaian dla ent serai
rmnie, eisia'l em;i.ide eraile treru artant

le. îailknu pîlreuedirid.'n hquemnt t raleblae A

cilis lsl murin a int. Fa slaersti nsrerl pseu
abiscm-nme reiramIW',a. ghserataigL'ebliqupri.ey,

fir raPrnrt à «na dle h ree rent ronenor gar
l'an emplîle, daex canna pneiui dan le. an -eal

IlnIllli tauant an rrn cantraua. er nIt na aile.
btllcaa:nl'nment plre cncan aealr. - ' tee,

plaitI m44 deu rou; , ea u ne'çes il fadrait jainîlre ene
ramian noueat na ld gianara"I', donnerait de la

*tatii.td a . 'lis la <1<:'enet. i cerlsal la
ganler f caieat ise inpalatuat lSl'aa mlaar <,
îraseae ddtaeatre. 'l'ait qae Ira leva creas l en a

la liealin lnereetneait la paralli' -
men arenr ane. Ce a.lime a d renid nu canue

tir 't. Niaiet.ui s anaiaae acquise Ie . elle:a
aid anues ptiaklit par lea ris Uina 'lat lai n remsa

l -prle:ranrruneaea amie approaiatitun 1'. tt
aine lea re. i aie. olli 1es snrainîiexerre.nr. u'air

p1ric le monren linel an :atmintera i la rlîliaure gar-a lile al ai:, uanatîll'ailt Il an Saiea
qul i ar e Il t iknt

,ae<îtîa'a l<«. îrl lad . lona la aie afitan
raimi, il ne qau-ait fs'lne rala tre peiî lur lai

penaeranealirene lealeniea rt I elle mai la feea
nr,enire. gui a tanas c0s, t l.t î'ilnra. pe-i

pnliannenea a nul- la vaasienagmenra$trs r-rapde-
emaec le moarement liirre. im.
L1 quenliin coate blan il rechcheir ?uepie iese an.

apirailimivu a a ie, aet. nr <u tar an cerrai
tiaimbre d'hianara., lrurrait ar,î 4nie Le tésînhta dit

.ae i te ddr ere e1 ac. l.
-. 1 men.na ' .. -a.a ' rra ,Iis tlene lmnislqn iritvotnir augnieae j rilo- I
nîenena sla raine antiquega r ayan 'la <'dnisatl.
lail'a altrib ee enn Il, an lan urd 30piedl quil

rt tîali de a qs'le u a llis rar le. arnatils nrdinairt; j
,1 l'en ed'e a are rare, la tala dea cinque

nrmî.e tt de la ap arenre:aaînnte dea Pppîreil, an

n npi d n b ans ta nie ,aurrn
eie. la fuhll n il.r la 7 piîreiaon par erreelu

Pnorece re-uhc A t.ilp lita nip fort qu eap (ail,' .
R:iîroque.i la, iames earcaient Iaiemi l'Ip'

paîrei anani la rea d'an ana ln: oninM. ne ' rtn
tarai: panE piedl par eremile ; er. ra-etî ae presau rre

noa que Iit nin, h ,ent .nmaluiree cmen'cent 
raeailler. In Icia aet sier M que, dnt. ldit le plot

odnuire dulatosphîre, il Celait ,nipsilp o le se endaaaln d'un apare. Ju genree celi Jont il etgil, et
d'entéeler qu'il ne rIa ômicrt par le inrae.

On .e peu ear ter ii'nr.alt enir lac rIenI p«
annaena an a laut la Pitfe de la rapru [rei lae de
'hsam. En aire:, le Idd de alntea penn pnas
anra éealal à moins det15t) lits par fu sa chlral,
laien'i 15 livres MOTe ee q ta

aialeOilimealîarner e Irel2read'eselranapdr
dtans le nînnie temps , carieapnslat a 'ation iI'îo i
h Anni. On diii sinltr ealit, le pai. chl artan e
teP' dntt :raudaînil fîire prninin, celuii s'a inue"
le la ,îîr.'ee c:îil'appareilîelauneurliereailimaeber î

tnlla la noi,1, I hmenniraqu'd ait emiarqier. On
toielîaiaii unac rgc e .a menra èaf e edIlle quia Ieé myote ri êmr;, I1e e e o col, p " »
.. ieîîl. trPrs.Ioen frhil <'altnenine
nauntilé dle gn inra.ct ec.rii t daI, un rksersirnc
11et e ngen. litsrioraquencu.ourentmplefer
lieP, li ie.nieli),r 1 c aa. : anlttalirlpaîar prednise na tena cnlntiamirt aat en.c

-au, l.cllang
1
, sitealagranrdefore Lide 

sa ,etar iltrtlrne -irer s ei à s t
pairo il't) d'ue trlle ,ati.n es ,t lai Td 'e vn
<d caet sedrn nau rse u dnt laaiai ernr.
tres' sî arnei- nluitr nerviîcra qui san an

-1nalaIrediretiin. nos rap . ir p eroe'aq

ten. pal aiir Nn,. rran, icilte stcanette ccnii,
rrang i.e a dSe p<aîe eeSmb rti il. cnl ret.ie dle pantrrY

lreqnrlds ,aale "rs 'aied l truc ir,.p, ide

rscoantre quec la frce muanr<'ique tantue seic ,n·i
ailna de ariatin eilîleloruh'n es!in ir d l. ter,

de n'ai e d'idaetnite cimiqa e de lait a. àI. . rracc
>le la t 1

rap e de gcandkatnrs dlae l ditalis.

nealptiil+e gn rauit la ereppr:ate, inaiqnn l'n a- I
''rlaigne la globe terestia q' aa dqi atani opar' I

bIment pl pel'ieqe,.e dlndm . .re.n, silaantaun
nomLia t lain de ar na,dîar, pucaine.

, nau pen . r pce le e an Panne ne.
L'errl itaecpar taom émnent anrrai*.

cHon"(QUE DE LA ciPa NE.

o11r. le Rédchur - ''
Genîl datai dane ere vilnge, la file lt

sesaner, an re. Ce n'esl pan lsut ce qu'il y a
î'ettaordinnire ar ana fille de eiîgneur peut se

manlier Ian: comeune atr sans qpue pour cela
Paiaera doive Ouvrir leas eux plus,gîaad qn«àa
'rlinlirel nmaia elle le iart aec* un jainen

macaînd snna fortne, dl la naisac ce: tr
couîne et qui n'ent pas tnnac le fi: diîn asiîpla

baclier. C n'en it p anao. là la pisniaèean n
n avu des rat, eponter des bergeres; Mai ce qui

cane la asrrise,niaia le scandtale. ne qui a als
enlist 'en des.s desius lin Saa tanle, ns e

honres îaager et en gér éIral le loute ha ceaI
lêiaire. retl qiePon à voula ollnler à l'honaur

'le uie la nos plus hupples denoiselc I Voici
lelit ea ener ian.

.Le prétenda airier, qui va ainsi prendra rang par:
msi la noblesse veutfaire Ile noces ar un piedm li
,appellea cellen lit Tcre M.Orduchic ren la ma
île tIT. Gerona Danedi dont on paroa tant l'an
demer, il vert avoir quarnar pnsf, c la miriée
quate file Plhnneenr. Oei a chse arameni l
parT es cla a isses dvees il a prin deux eiadiatis ,
un coanis e: un tailleur I Le, quatre deninellna
de noire village a.quaellea an prepasa c el e'
aliers arîee s t 1 naae aTr P e jeter Ie
.inastcris, reis elles nient pare éclaterqu'elles
la soualieninit pan pareille inille ; qu'en taisant
à la aiarié l'nan de ti ser de fllea d'boî-'
nenre ,hles attendaient g9a/ilaniuiprposra desa
nssieunenrn de Ir tng I Aurnepe ç:a I
. La diluil;i cil et It. Ne pourrie-roas pan,
Me. l'eus, arr salchsaes nPaisant cur-n
prendrce a,'a demiseillae gîtnecg aestnecomapoate
bien dan' e mndsea e: g'a t n'ai: pasI aang tapi

an.renstre dalla la cairîonse dan paisarea huans
qi iii ana an alsr la e rA. oAtîat îl cela

ateouserl a ufftlea lia Pas mariés qu'il st
ridieeile ile veiltnsini nnrcssr les u tagen reqan I
'in'riaanr îles niaden inresues ne ren
oaiî . On aaapo'ea tler du ai la bsone
neipélé qui rarent A l il <ndelselnk er accn
dîîîtgueil. Vvii<ll<e< Ir. l'editeuir, ansa;irce quey e iU"a dle manîere i ne chngqser Iensanei I
tout en dlnann à qui le droit une bonne 1on
dans l prniirent l'ais es

Sean.

NoVn h.no ee I: am patte qui naus daienl
rasi passe are/ragce, ait poueir le eatie asirnînn
al ntiinsaaniinl pi dc nous fate partnir e
monian de letr -ospl "'<ls ne veidlt.l /prancer

s'Natu rrls)pliim dî r- i de leur funal! aI i
fi, arr tîr , LISTE O m gise .nîrî

elltes ;illir le dian en steil illeaur

QUIIBEC, JEUDI 23 JILLET, l8e.

tErLEXIONFC NoaLt..lS ET Cana ans.
Q« lea u lit T elIn, rAtisPi

l.casasselle d'urope sont de. pi n insi.igi
ftatîira. Gra ud dans ondres parls i
squ'on aillre foisn a <lrigi sar la reie ln pisilela

ni n'était plnte sirgé. Cela prsacc a buten.
,.::p p!UsInus an les îa.e 1 s mi de mitl-

seît.e. qui ntrs aI tc fr i aque nenaie.
le Anglain coltint dla repttr en e.

tranîe dle brvillacs aie:sî Car Ira Indien. Si
Inîr les pent 1.i le:r te fiIble qit bine ltim an.

arc ils ae.nt b dà Ladonitir le erdti,ise
occupe par ts isurge.

n.ue VA, QUE nr raser. e. an.-
Que ya t.lie Cln. Dlaga ! Nous n'en a ans

rien... et il if'n rait peutlire encore rien lui-
sintle.

Que dernait taire Ch. Ragat ?- Avanen. que
en parisien est difciile cIila'd ne pas a' do
repate d'tîe mamnte rulictisanto à catte

tn dca on afptlie#;t à -ne coulent
Pnlilajea. l n a1Eiond tI . £o- pativa est

ditieil4 ; à lui seulement la faule. Il Dns
ecmblia ' non arrivée, camme il n'avait lien

gui le camPromit auprès d'u parti pli:Ôî
guavec <eu nuca -il nseir pu recourir 4-4o

anotwellai Plectios flin de connailre la vértles
enalinlô1 poptloii.e.tc iner ne, meareO e

conslqnece. I1 ne Pi pas fait ; il neaepte dona
tou lodieux do l'cnlaiidage de, On prédécee.
seurr quille que Boit a banna neloi il lsi ceca
impossiile do donner au paya par n. Moyen t
paclement tel gie consnitud, nsauîeur. graon
nteîralî dont la manse suit ea islfiite. Avec la
majoritd vicliese qîsi conposa la chamlire d'Ag-
aemblée et le Conseil Lilielatif, il fiit Un minis.
lire viaieun. Uni: canarinseil exéeatit compose d é
lMtent poplies crt mal na toii ai milieu

d'on patel nélinge ; n pnieay i dtmn.
roi dans les ves ; a chaque pas il ne verra rna.

tronrd par cn qui croirnlt que leîrnabanra,
da paouvir aist ime crilnejice. Nan, pré-
noyans donec que la prochaine eedsion sera t.bIle'
aent a ci enie roui le rapport as graste

qustns aaîes gue la gouvernement trouvera
plus comede de regîrde rcame dcidéces, que
do nanctir le risquae stln défaile qui exigerait le
remaniement de la léginlation totale des cinq der-
niires années. Et cepenlcdantrienanutre chose
que cen ne pourra satisfaire la Iat-Canada.
La session gli appricho nra dona en définitive
un nouveras combat sur la manière de gaspilerc

lI'rgent du poupl ; heureux <trnn s la
chicn qui aura défendu vnillement le diner de aon
malle peut ais mani lîn ddy uneaboag part;

ce narn peut-'tre le seul moyen d'en pnver nes
ennemi.

Ia diplomalie de mie Chs. Banat o barno pour
le mmn'utr à faire h la brnranti i P rofond
salu, (aut en duian îe la Main, par derrière,
eigne nl p 1eple qu l'observe a la pont ol'-

qursde lit cer i tu naest qu' une grimnoc
Obligé', cI à rpter en n retournant le jeu de
ihdlire respectivement contraire. Tout cea

est faux, .tnnoîîye et ne mène l lien. Sir daoi
Colbrtne ns aurait après ltat conduira la 

liberté pna tnphlrsnr qus ces rarenards-l. -
(ie vs tir erv CIs. agol ? Si anau. rd.ac-

rat. Il l<nia<qe.so.n à ea place, nlUs an
liés ù ran ce q.e nrous aurierns à fre. Monis
la. position de unitre iangot eit mtile fois Pllu

vîi p r..'e..all et c probi li a. C'est
an 'O na. l qui veut jouer le libéral poura

aontralar avec ses prélicesseurs les gotuve'
neur libér'nsea qui vnrent jouer naux ptitn
despotes. Il est enfin dans la position de
l'homme qui vent, gui croit devoir tromper.
Il lîi faut nianger cosmme an 1dit, la chèvre et

la clin :di d.e n'Ire point cnit avec l'un, îl.
n pn chesacher aiec l'autre le lna¯g des

prcaipices qu1i lui frnient tourner la tête.
Trois roalta polilgiques sont ouvertes à air

CI". lngot. Toutes sont parsemdes d'ohstacles
et de ddull'sltés, m:is iusr nense n'abutit pas à

an prêoipice. Avant de détriminer celle que sir
Cls. Bage: nîlptera ens ntendron de oa part
de actes plas décisis gae les menutes ssu
coulae trannclibe ramM juaqat'à présent.

La premie ligne qai< s'offrirait à Pinstict
britannique si lea appélits de ce inslinct n''taient

paint paa pr a rai-s 'interet pastique,
ieail nia sa jcran dîns les mmaes -ls de per.

inasec rnr, d'nattacisme, qui ont fint le principal
fir - Ic rtiires atineen taverme aes ny viiwns

tila asîjat dene plastisa pr' dentes i r CPharae
et,'n .,o poilrrit - jr la enîra Ina beas dvt
a: ni :sin c. i it£s

Torirs. (C la dasigiarnî qis saîipalei en
Angletene anx Toneaa em st priae it par

aceux gst ara contranoa aaoudrlerit lau: dltlriiie,
qui vudsraient fule' su pieds tos In priilèlges

éleblue pour leur tsbstituer li monopaln dea
idée. rélrgradle, la yranie moain et ltip-
pression phsique.) Sir Charls pounnit ne aetre

-olvat im nîtmme l'oi fait liant d'antre aul
psieda et à n. ars i di refit r.îmha di homes g:i
n'ca tégib que pa la dsiilo qu'ils on: [aI jeler
doan an, ias ; qui V'oa groni letr pliainoit
qu'n moyen de la hornia quils émoigaiei contre

tt ce qsi était ranadie. Maie, Dieu tia ans,
Pilunre'marale de neplat cet patiniilein

nulla par rapport b olie population: il a aents
ses aits neet cluelaienî aumi ualad:oite
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ment pour que les couses do stisînion :entre
cana.dien nient totncer'ent d .isp'.s et'pur que

a jutice, 'équité, la modération de noi deionmi-
des rallient autour do nous tous ceux qui savent
metre de côté des vaine répugnances nnlionales
firtices pour vouloir d tcatur travoiller i la
bonne cuse comnunt à i défense contre
rennemi erriur quelque soit son préat u
le nom qu'il pour-- Sir Charls pourrait- preil-
dr cet -oute faeile, toute tracée, ntrayao
m lmn; bordto qu'elle cstd'iun hise de uoldus,
maia elle est courle et d'ici môme on epleçit lP-

bilma qi ta termine.
Sir Ciarles poiurral embrasser la seconde

routr. Voic soni ilin'rce :-Oubber et fire
oulliur les injores passées; règner pr la jes'
tire : se perlosader qu'il estipoiti-ie, c'ect-ie
d'un intérêt imperieux ani hii intérieurement
que par àrprt l 'exiésieur. do regardler Ici
caiens-françis comme une nation adjointe à

empire ritaniqe et c non point siubjuguée par
lui ; de leur garamtir ce qui leur e't cher, ce
qui leur est d ; d'abainlonner aux habitans dtt
pays Iajuste direriun ei leurs propres affires;
de frire Prler véritablement la vuix du peuple ;t
d'dcouter les conseils i sstdfensenra de
régner enfin par l'frclion. Sir Charles n'osern
pas prendre cette voie bienheureu.se parcqu'a
chaque côté d son Entree se Présertent des
chiens plagx placés par nos ennemis pour

bsycer l'upproche de tout surrenunt. pour l'ef-
friyer par Icur hidu aspect. pour lui rsire

croire qsl' vn ce fourvoyer dans un repaire
d'é:res haineux et sanguinaires. Sir Charles n'u'sera pas embrasser cette ligne I conduite par.
ce qu'il riloutera les siflets de quelques uns desî
rin«. Nos gouverneurs sont tellement immie'
c. dtus lu m:l, qu'ils en sot rendus a.u point
di .oir hante de faire le bien.

Sie (1hrles Egot-pourrait bien n'oser pan
sidcprer lun ni P'aiitre dec ces systèmes loir enu
comr un plus analue a ou qusaliti essentiella
de diplomnte. Il posrrait bienménrager les deux
îarfse priceipsaux puir en former un autre mixte ;
iaventurer ser uns mer d'au tite; 'tra
ci chu, ni rut : flatter tout le mntde et concéder
i tout le sonde; C'est le chemin qui dureren

le psus Pl g-tem, mais en définitive le pire dse,
ceux q'il pourrasit prendre. Il eut cependanti
psrolable que ce sera celui-là justement sl'n le
rerra niit re. Nous renoyousliaur la Preuve
de nus tristes prévisionu ou jour sie son dpart.

Cc quI'il faut nux cnadiens, c'est, ou unejustice franche et bien comprise ou ssse tyrannie
nOs ménagemsent , ces deux soies eunt les seules

qui pusisent les .erà lu pro.prité et les destsseules dont ils sdoieut suicitur l'dspption. ]ien
nutre chose ce era dns iotreét véritable de

la nuse nalioiue et liberale.

LunD ZrunPETn A QUÉBEc.
Qusiee b bi bocoré de lu vinite du Lnrd

rprh, P'un tien membres le. phssu libéraux dela noblsesse ungluaue du jour, ce qsui ne seruit ps
dise bensup pour e pesgc ni l'un n'ujou.
.ii qu'il fut pendant quelques ancres vice-eei

d'trlunde ei qu'en celle qualité tt lit le seut quiei frit des rIurls pousîr urdre jus'ire rx irlanduis
cathbiiqsr dor. il gagna rin l Plaffction. cequi

Iui vuhirit %in Prompt rnppel, comme de jute,
(iuiiidia rrrunen p-reta.)

turant le. curt céjour qu'ii fit h Qusbe, il vi-
t. les tio'pr stes csstus c dietistité et d'és- 
cu. Ycer en qu'sn tous o. iodisesbse

à - et is t. A ses, e sn cliieux
gentisan ms glia earas exieu'iVst ment de n

pissonre pu.r iui ese:r de tcersî clin dû lui
nite r lesha rl-ouas un erin jourte rale

S g en n lsrsi notion. C'est lu politilui urdi-
nnire. La prenîier joi de péregrmntona fut
ecounerr sui hplux ; re qui curcil i6 rupide.
nient ui car le conducteur nsyot parlé que de
l'b.npital de maine qui fst trouvé tuperb., nant

émsd à l'aile crre en u cre. Le ecrne . .
pset ve rn eaebin faut CeIn uurt fié,

e m relu coûlîi tcerut nu pubir, cnsbien
il furait 'sur rompIéter 'iusitoiem, combien de.s elc odon. 'eutero. Comme un cor-

sait si e isieeto Lord Alf;pethi ce tout
vrnt eeu le nrd-est dmandtce que c'susé.t que
ct aas do altisse qu'i sperceuailduececoté-

lb i La ceteruon qui. aveil mis tout s ari b
ridieculier les canadiens français oraxqusels il sie

manquait pas d'appliquer l'appellation consarsée
d'gaunOrniu, à déprécier toutes rs i.tilutionsI
tout un qu'dn tiennent de lours incetres, tout ce '
qiils vaulent esnserver. fit sielógbre grimaco à

cetîn question -Oh c n'et ie du curieux 
voir, une maison do fous, un couvent, quelqure
popis ionuense de c genre ; tair cseigneurie
notait plus de pinisir b vieitCr lôpilal militaire ait
je vais lu conduire. Non pas. non pu?, dit le lsrd:
cocher, en monal lhôpital général, coaduisez-
nous pr-là. Tout fut visité et admiré par le
noblu voyogeur qui ne pciait se lasser i fire
:'éloge des pieuses filrs dont lu vie eut ainei!
tuniuireentcacrifiée. Quelqued qstionndre-

accu ô Poc d'eltes lu misent au fit il la régie
mib le lu aminsn, de la scc le es re-

venus, du double servire qu'elle rend en se con.
asu t nossi bien b P'isneeelrs d jeunesse

qu'ai suîslagement des mux de la vieilleuse. Il
y prsi aussi l'existence de Phllt.diu uoù il ro

fit ceondrie il s gradudo cofusion intériesro lis
monireur de curiosité. anglaicsu qui si catsait qte
de surprises canadiennes.

Demain, dit le lord en lu congédiant, niois
irons voir les établissements l'éducation.-Avec

ersnd plsi.ir. milord, j'spère tn'uoir que peit
de Chose à faire pour vous dimontrcr, en ce point
uit moins, notre supériorité sur les canadiens dont-
voire seigneurin semble affectionner les listilu-
fiont et I. caelctère.

Le lendemnin lo persévérant cicerone Ait h
.on posto et lc voyageur qui Commençait ~se dé-
fier de limpartirlité de son guide s laissa conduire
bonnement dans toutes les éculcs nuglaiacs qui lui
furent montres avec détails et applications et qu'il:
irouea ce q tu'ellea éient respectivementselon leur
deatination., es écules b bon marché mais assez

.aigres pu len pauvres et des écoles fart
chres pour ta riches ; mais iie do populsise,
rien de grand. rien de vasle, rien de bon portée
de tous. Est-ce ls tout 1 dessanda.t-il.- Il y a
bien encore, miloré, quelques obscures écoles
cana.diennes, mrois je scrais fort rss de
vous les déterer.- Eh bien j'irai le ehercher
ou:t seul. Et soilà lrd Morpeth qui s'éinnt
défait de son compagnon au trnd tout seul au

sairuie où il se présent. lui-même ct où il est
reçu comme tavent recevoir un éteangrdu dis-

ution les tnérables direcurs do celt Pépi-
ilre qus denn nu pays 1es hssoueq instrUisl

qu'elle prend parmi les enfants de toiloes les
classes. Les élèves ieçurent nu son de ina-

truments lu vtsitur inattends qiui leur témoigna
personnellement une vive satiriction. Il 5si
pas beuoin de dire que tout lui plutt le -urpril
dns cet értsament.

On nous assure qu'il emporte dt canada et des
canadiens P'opiuiun la pIssa fvorablu. Québtec est
p.sliculier t'a frap .. nsi bien Par on aspect
extfrieoerqîî pur celui de se habitsco qui ent
conservé Plus qu ceaux des nuires villes le type
b lu fois birnveillont et gai qu'ils doivynt h eurs

... eeteo et que relèe d'e mmibre ni tranchanite
ce.co te oblige denaméricains dru aniglais et

is nutes pulalutions d'ri;in t'¡oistu itaciturne.
Lrs counsss.- Enfin les cousecs ont finics etles bons Citess ide (tébec sont renebrs dans . s

trunqîile amLtu dont les nait tirés ce specia-
cle ulasre ent tryant. Elles ont été mi-

heoureusesuesnt ( 5,crs lits tems le plus (tors-
le, ce qui il fini que bien drs Pauvres ouriera

bien desmoete citoyents qui nuraient priférb
rester cblicn trioqiIlument et leur uom r.ige, se'

ea.ot Cusirrsiatiblent entruinés 'srlesplutnes
sd Alsrahsm Par leurs femmses qui rafiolieni eur
couses de el.:îns qiiellen suni ir us tuat
l'une lente, par leurs filles à qui ces bétes-lh

servent ocxcellest prét xte pour rencontrer,
leures pretendus o n chrher de nouveaux.'
Et cepnatnsrt ces pr.ures ourier, cs orier-
(i cituiis Pour ris cir ls ri et ruur irai-

ner b _ lit remorque dans unie f.mle conpacte et'
rgslée leurs fisnilles par irés en cette solennité
le lur piu s couleure, oii dé
pendant. pluieur semaines rc'treindle leur pi-tance, tnvoyer nombre-de créincierso criarde,'
en un mat trer le diable pur la queue. Il est!

vrai qos'pér cumpenéoinuonurcol'rec ont four-
ni nu -superbe conmis de magasin à l'occasion
d'exhiber ses gAces et son air vainqueur, b ca.

sforesos vsr son magnifique cheal tte louage ;
g dre de devant, le voilô parti -au grand galop

élevant iu lrouillard de pouscière qui par bon-
ieur empAche son patron tIe t reconnatre car
celui-ci ne pourrait imaginer par quelle profonde
spfecil.tion 'espèglc h pu trouler te moyen I
lic sne parcille dépenlse landu s que lui même,

pour payer la simple caèethe qui la Porte aveu
s moitié, il ît d marquer dtux pinstrs de plus

b l'rie ds prufits et pertef.
On a pr exemple se feliciter sur la rareté

dits accidents ; on enrégistre peine une pcr-
snntu'e, cinq ou six plus dis moins Accusées

e-troiées u mnertries. et quelques dustneu
ilvex et de nez pochés. Il n'en est pas dé
mme ies cSurs, dles bourcs et debouteilles¯;

les les-cse Comptent par cenaine.s -
Mistcnant nous qti aimons b nous.rendre

compt e de tout., nous desirerions bicn, saveir à
à quoi erin1t les courss. A moins qt'en ne

nusu démontra !e contraire, nors crairons que
'est Pour notre ville la pire chosec qu'on y puisse

souffrir. lobjet ostestible des cour d.5 se cte-
oaux est d'sncourager lu perfectionnement des
races t mais de la isnnière que ces exercices
sont conduits et dirigés ils n'eougent ubio-

tment que les Paris exhorbiias, que ta fraude.
que- la dissipation, que l'ivrognerie_ Si par
exemple les principales primes liaient effertes
pour ts chevaux exclusivement élevés dans Is
province ; si n ai mettait à la portée des ctl-
tivateurs, si on y faisast lutter sde force les cle-
vaux de tivnil par ces murches as trait sur un
pian incliné; si on cherchait à y rendre impos-
sibles tous ces tours sie maquignuo', lajuuyr.
de sportmes, lesjeuxsde plippodréme purrient'
avoir quelque résultat favuralet en excitant lé-
mulation parmi la population agricole ; mais ast-
jouri lithi l'on ne pett observer absolument que
les résultats contraires. Il y a bien il est vrai
ce que. lei directeurs des courues appelient le.
courese. dabituno, où quelques imbécilies qui
ne voient liai quon ne les aidmet que pourferir
le bouffons. viennent, afrublés de onnet4 rou-
gss, blins ele, riqeiiisr île fairc mouri leur, bête
Pour le gain ridicule d'une bride et d'une selle
nmplement payées par le prix d'entrée. Espé-
rons quta 'avenirsi les coures ont encore lieu
à Qtebec, un n'y verra pus sic canadiens donner
à rire de leur nation. Espérons aussi que les

citoyens qui s'occupent de ans dicertissements
comprendront que l'on devrait essayer de leur
,onner un but utile et que pour celo il fsudait
f.dre dans leur distributis un changement total.
Tels qu'ils sont ujourd'hui nous ne leur eoyoas
absolument que dies résultats ficheux ; avec de
la bonne volonté on Pourrait les faire tourner nu
profit de agricuIteurs. Les couresde chevaux

cummle- . les organis b présent sont copliées
sur colles d'Anglerre a nom o riches sci-
gueurs peuvent sans se gener élever et g.arder

dans leur écuries des chevaux exclusivement
detir.os i la course ;omis les soins qu'ils exigent
empichent que l.. puisse y trouver t blssfic.

suante en suplipstO qu'on réissirnit à pouvoir
en dresser en Cîtmada qui lutteraient avec les
chersaux de luxe sic nos voisins, Ce qui est in-..
possible. . iis rien par exemple n'empêcherait
au contraire tic dnner un élan à P'mélioralion

ds ns cheux de travail qui ont un réputation
déjà faite sur le contineu t des courses, au plu-
têt des sces cambin!es de manière à (tire
ressortir le-ur qualités ne manqueraient point du
juter émulation chez sas habitas qui par intA-
rét autant que par un orguseil bien pIncé met-
traient plus de soin encore que prir le-asb à
conserver à leurs chevaux les qualités qui le*
distinguent.

La can'mission des ciemnins dc esières
continue b Es mOoq.er du public tout n ho pillsg
de plus belle. Leu Personne. quii on lit

bsecrvalions oun des réclamations h ale ne eu.*
vent obtenir^td'autre réponse quo. • Oiru

umre quand le Comilé se rarsmsr. e .'
Comité ne s'assembla jam'nie. Le, burui. Be
coumpbo d'un' petit- garçon dont lu' servie
bomne à iiformcer les Vsiteurs que Mr. lue.
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erdirn'y est- pa.. A. voir- lapathie de nos
cloyens, la patino ave', lagquell il subiseul
loure les noovelles enoolions Jaquilles on lis

soumet iderjour enjoureo cu, rait que paeuple
pelt n'hbituer ou jog joint b. linsulte ; cela

deyicnt d'u, exmpl dangrfeux et,tntatif pour
les governants. Il noutemle .. cend autîe
ci Ilo o Mr. Alylrin Iolait oerche dans non
grinoire il trouyerait iluielque bonne raion légale
renveser et nons ,drassoer d cette intitution
1o plus insolemnient pillarde qui nit jamais été
infligée à un pays.: Ceux qui ouffrenti le plus
immédiatement de celIe machine a ruiner de-
vroient s'entendre afin de le consulter 'et de lui

rem -lie ontrle In maiis le soin de foire valoic lu
cause de lajultice par la moyen de lt oubtile chii
cane puisque des représeÉnintio fonddlen sur 'e
gros bon sens seulement p'nt orecune vertu au.
près do ceux qui nt sont Ies aitlras.

La bruit q'on avait fait courir. que messieurs
Caron, Parent et peut-brè aussi 'r. LFontaine,

davaient aîrc appelés o conseil exécutif, comme
toules lei bonnes nouvelles n se sconirne pas.
11 est singulier que là Ga:ele nglaise de Qud-
bo n'en dit rien dîti L bnlbmntme serait-il
négligé dans tout celo Dans ce cas tout sera
pour le pire I

Le Heraldd Montréal butneontreCe que
peut laire de passable-notre Souveneirnnérl.
Ce joreol o la flOtre depuin qu'il entreeni .qu les
nadioas pourcient bien en agisant de commuinn
aecod ves Io bien génémal, regagnerda=prépon-

dérance qu'on leue a enlevée pai. trule et por la
violence ; assi n'épnrgne-i-ilaocane Cecaoiei de
lancer son couir impuisssant contre ce que first le

Lu'ane parti libéral il le guette, il l'épi. cotre
lchat guette un éléphant.

Lntdy 13ut ienral ceclcbne oir a snn Iotel.
Les messiers n'y étant pas odnii, il Y nta ab-

ounce toe de piroueotes et de gambadeo astlone
)i!eu; omis enotevoanbo leo plus aimolbles reen-
ffn y, nlun échangées, ni îoîeloîa lai C.Fri.ieoc

mod n s pos djà é le ot de pied a.
renc. Tout ou moins le coup-dieil en Vaudra la
peine: un rassemh!ement de dums cnadiennes enccle ! ce sera bien te cercle M.giq e.

L
t

nnonce oflitiee prcoise l 4f5fett dio ir atc
dtîes qui doivent fonrmr le corelo det-mme qu'
îessieors qui auront Phonnor de n'y,îas nisIer.

Cola et conermte t b graude étiquette, eb1li dont
00u. ni'alons pia A nos. mnoler,

SyTUATrON OFFERTE.
JN gaqre oniutr înu(onmmet entoonn, troL it

tde 'Oltp irdes temos lîonîo0 os u ont eîpi..

CtO°", Siola, 1sl1.

AVIS.
L ES Souinigna Commtssaices, onom1 esa Sonx So

SUenlînets ne Goîttemeur Goluotral pcr s ounqudtir tur
ta Tcnutc Sogontudnle, doonnent poarl lettréseotntîis qoe

Ia r buatn acre ouen qt J rente lt Iu. p.
lI. et 4 P. Mloi. înIn 1. iS litict. c»oot mn le1

n, de Maison do onetement.
liocado<iA.blelne ioutencommunicationsptrdtritouiont

àranait o i'dlessa de JurPî E. Toomo , Ecue,
Seti sime it lu dit Contsiion à Montrol

J. A. TASC EltCAU Comiinie,.
UIAES SMITES j

Mntél, 7 dultc 1812.

NO J lVELL 11.iU CTURE DU PA YS
VASES A FLEURS &C.
A COMPAGNIE DES POEES IUSSES o

phonneur d'ennor tu plil qu da oin ano .
ancieoîno oomentt neiome brnche tde rtlodetiont.
Elle conf.ecttne et a tutenanto o Ienre lue anortet
.uniditrmbli die eanes oh iiur prmpreenct ernoi.dctortu,

deton les io ndecu.eociesgcatndeurs. Oontennrunote
art Ohtoiàllos i labre tlncan le d. D. S e

ouetOcOceonoet." ItuoSI. Notiio o.5. e
e de pnn- uiai> 0000. ton

tencolîu ceom do Ptetîl et de o tlubit.
r, Lu nompanio dies Po'ees Runses ayant fait senie

d'Erop ce irtemphou-t cocuetuentiertcs. rtdie en

ç6strmeese's roptnenter pîdîtlonec eitd'M
d'.ides ro iinmetCoynot bt oua eoe de teldo

iier proobhn reno ien de rdoc ceors cîoman.dc,
'bb*.:6t que p1nsd .E.

302. SàIOLENSKI.

HOTELIER.
.Maison du Jupiter, Rue. ot. Jeani Faubourg Si. Jean,

NFtORM>EOses acn lo SubohIe quel dns on JAR DENOiueenOt dexercio 4o'

lotO tibli nofos..L_ clOsoemeut.tou-i ou ¡ or¿ ,auert lé. jor DIMIANCHlEs et FETP.S ecel4éý f'nouera sm precurrtoir'
sorte de rarihseet .

QUEBEC, 30 JUIN4 1812

EDOIJARD TIVIEIRGEI

FKUBOURG S1ROCII,No. 11, RUE CRAIG, QUELEC.
~ECONNMOASSA5T enterlepuhdlti ottastam outfaeur quw liuont acooJeejosqutt préset, il prendl

ibrodelsrénenirqu'Wr ient dereicesoir

UN ASSOITIMENT GLN1RAIL ET CONSIDEtABL DE MARCIANDISES
PROPRES A SON GENRE DE I.OMMEi CE.

ÉGALA CELUI DE 2TOUTAUTRlELTjBLISSEMlENT DE QUnBEC.

(Onlsttanit En:
Draps, Casimiro, etoc. do tons prix, et de toute, Ies nuannce, à li mde,
l'nttons tidt Vestes etcredE, e n , ctailord, ét.# E, poil do ChÙre, etc. gIedo dl.

rentes oleurs depuis s,. Gd, j.gquo' e1.
Craate, Cl,. Stocks, Gonts de~Inutes couleurs, Bretelle, Munchoora de Soie, des ooeieure tualites et

de tus leot.
Chpeaux de Gaston 100 D .tt.tn.s Chpenux dn ecin dn 1ahltuer et conlegande naxis e dI C.git.s

P la dernilre mde pour Hamte .tjtour Enfant,
Iarapuies deSoin etid Coton linors couleurs eiltmuaine.

Il aoun chit'ncomplot tde Bcouon pourinoor, toltep de Costumos Dorts, de Velor, de Sio tide Soi.

tPltinsco poices dapndeCasitor, garanti à 'preuVeder'ea, di tee le téignatget de pilotesquiont raitn .
Un aotmnto complet de Tweeds, Do-Skn nt 'etoun m ler, de roie. lis vanétIn plour
Habits de Chmso.

Drills de dtitrecte espèces pour Pantalons. -

DE PLUS:
RECU D'UNE DES PREM1iRES MiSONS DE NEW-YORK.

Uon CISSE do SATINS FLEUIIIS po Veste., choii, po, lci pt I'.n des i renleo Tatilier do cotte Ville,

it reçoit ... q coot le jounaun de. MD0E dE P'rt et d oNew-York ani que les COUPES qui y ont
rapiorti, oe quî be mt on etat d ratier, qat à P'ldgatcoct ugott, aan le5.monous Is ls et renottte do

ce p, t,. onns lantner qune la omdiScité di con pri, son exactitode, le fini ' e son traoot, b soin gt. lttoptc dans
ochoic d see fortîros, l'thabtlete don Ounners qu'd emoic niio lIe .tts coustsa t qu'd lOt ptor .ntora ccn

qd Phonnorent d leur confunoe, ui mérniteron la cnilnatio dela a r publîq aet on de eco qui as

QUEEC, 9 Jain, l'te

i-IA R C'I A N D C 11A P E L 1 E l ' A ÏN A D 1 EAR,
A QUEBEC

DEUX UMACAS1NS, EN DEDANS ET EN DEIOtS LA lPOItTE PiESCOTT, BASSE-VILLE.

NFORM.N pr cu utnent a o smos otprtqu o e tiilo t deacmpatn ei le tunt en tnrci, .u'd
tOttonun eOaooendroit0OnCotmendoc/mptiruere,ncqu t.de 1,uksotbjiui youtepperi

SUR LE ]PIED LE PLUS ETENDU ET LE PLUS LIBERAL.
Les relations additionnelles qu'il a utiertes avec Lundres et New York lui peme.ent do

lutter aez avantige contre taute conurorence quelconque, Itoui l rapport

DES PRIX, DE La BEAUTE ET DE LA QUALITÉ DE SES A1ARCHANDISES.

- m IL .A TOUJOURS EN AIAIiN

DE 'LUS t
C E Chaussnes de Dame, et du oM tes,

tlh beau ol. de eliapeux tour Ie tîessie du Clergé,20 doaz.tuet clmpeaux desmu d'Angateore prIolnni,
110 duuzamtohaleaux de f al mier, blancs et chinps.

100 Dou chapeox de matînufacture Canadt..ionne,

r Yr IL V R NT DE RECEVOliR DE INEWV Y ORK iX
Quelgques douzaines tde Chapeaux de Soie fabriqués

d'après les proeêdês français et Sur'-lesquel' il appellic lalleu-
tion des aminateurs de la bonne qualité réuinie à Púélégauce et à la légèreté,

CIJAQUE AR I11rWJGV LUI JIPPORTER, RA

Il vend en gi tat endiluit a des prixlréduils dle 25.pour cen il .r celez. dei mltspricidentes.


